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1. What?



  

Proposition de lecture
c.13 sujet Troisième des cinq grands discours de Jésus en Mt, cette série parfaitement 
construite de sept paraboles constitue le cœur du premier évangile. Après les c.11 et 12 
pleins de réactions hostiles à Jésus (11,16-19.20-24; 12,7.14.24-32.34.39.45), Mt 13 
cherche à expliquer pourquoi beaucoup refusent de croire en sa prédication. Il 
s’interroge moins sur son contenu que sur sa forme *voc3: pourquoi Jésus parle-t-il de la 
manière dont il parle? Comment doit-on recevoir son étonnante parole?
c.13 structure De semailles inaugurales à un coup de filet final, le discours de Jésus fait 
passer d’une image du royaume comme dispersion à une image du royaume comme 
rassemblement. 1-23 raconte des semailles et décrit la responsabilité de l’homme dans la 
plus ou moins grande fécondité de la Parole; en parallèle antithétique 44-53 décrit 
l’accueil réussi de la Parole, en contexte de récolte, de pêche et de trouvailles. Ce cadre 
met donc l’accent sur la responsabilité humaine face au don de Dieu. Au centre, 24-43 
souligne la puissance propre à la Parole en elle-même, dont les effets grandissent 
inéluctablement jusqu’à la moisson-jugement eschatologique. 
c.13 thèmes Jésus embarqué sur mer parle de réalités terriennes (semailles) puis 
maritimes (pêche). Outre la terre et la mer, le ciel (oiseaux, soleil, monter en parlant des 
plantes) et le séjour souterrain (racines, profondeur de la terre) sont touchés par son 
enseignement. Il semblerait qu’il faille être en mer pour parler de la terre, tomber (en 
terre) pour ensuite monter (vers le soleil); on parle du royaume d’en haut (des cieux) au 
moyen d’images d’en bas (la terre)! Les divers ordres du réel entrent ainsi en interaction 
dans la parole de Jésus, qui ne se situe nullement dans un cosmos fixe. 
1-9 Dans une parabole pleine d’allusions multiples au TaNaKh *ref, Jésus redit à ses 
coreligionnaires à quelle condition la semence/descendance peut porter du fruit dans la 
bonne terre/terre promise *bib *jui. Mais le symbolisme cosmique de cette parabole la 
rend disponible pour un enseignement religieux universel.

1
// Mc 4,1s Lc 8,4
5,1; 24,3 
Jésus s’assoit pour enseigner
Ps 104,23s
L’homme sort pour son ouvrage
Ps sapientiel avec mise en abîme du langage 
employé et souhait que les pécheurs 
disparaissent de la terre à la fin
2
Sg 8,10ss
Le sage face à la foule
3
// Mc 4,3-9 Lc 8,5-8
Ez 17,2
La parabole parole de prophète
Ps 78,2 
La parabole parole de sage
LXX 3R 5,12
 4
Jb 8,19
Grain sur le chemin
Gn 40,17.19; Dt 28,26; Jr 4,3; 15,3
Oiseaux châtiment 
Jg 6,3
Dévastateurs des récoltes
Jr 4,3
La colère comme un feu si on sème dans les 
épines

1 En ce jour-là sorti de la maison Jésus 
était assis   syps’assit au bord de la mer

2 Alors des foules nombreuses 
s’assemblèrent près de lui 

si bien que lui montant dans une barque 
de s’asseoir

et toute la foule  sypl’assemblée se tenait 
debout sur le rivage

3 Et il se mit à leur communiquer 
beaucoup de choses en paraboles 

disant:
Voici qu’est sorti celui qui sème pour 

semer
4 Et pendant qu’il sème 

il en tomba au bord du chemin
et venus les oiseaux les dévorèrent 

      sypvenu un oiseau les dévora
5 d’autres tombèrent sur la pierraille où 

ils n’avaient pas de terre abondante

et aussitôt ils levèrent parce qu’ils 
n’avaient guère de profondeur de 
terre 
6 le soleil une fois levé ils furent 
brûlés
et pour n’avoir pas de racine furent 
desséchés
7 d’autres encore tombèrent sur les 
épines
et elles montèrent, ces épines, à les 
étouffer
8 d’autres enfin tombèrent sur la 
terre, la bonne, 
et ils donnaient du fruit
celui-ci cent
celui-là soixante
celui-là trente 
9 Qui a des oreilles pour entendre, 
entende!

6 
Jc 1,11
Jn 15,6

Is 40,24
À peine poussés ils se dessèchent 

Dt 29,22s; 38,18.22
Le feu du Rocher dévore le produit de 

la terre
7

He 6,7s
Gn 3,18; 2S 23,6; Is 5,1-28; 7,23; 

32,13
Les épines et le feu comme 

châtiments de la terre
Jr 12,13

Le blé semé donne des ronces
8

Jn 15,8.16 Ma gloire: que vous 
portiez fruit

Dt 1,25.35; 4,21s; 6,18; 8,7.10; 9,6; 
11,17 Bonne terre = Terre Promise
Gn 26,12 Isaac récolte le centuple

Is 5,10 Petite fructification
Is 30,23 Bonne moisson si on se 

convertit
__9

11,15; 13,18.43
Dt 6,3ss Ecoute!

Dt 30,14 …car la Parole est tout près 
de toi

Nb 13-14 Envoi des douze dans la 
Terre Promise pour qu’ils en 

rapportent des fruits
Ps 78,2; Si 3,29 Le sage médite les 

paraboles et son rêve est une oreille 
qui l’écoute

Si 6,18s Mon fils… comme le 
laboureur et le semeur cultive la 

sagesse
Is 28,23ss Écoutez… que fait le 

laboureur?
Ag 1,5s Réfléchissez: vous avez semé 

beaucoup et peu engrangé

6-8 divers terrains Jean Chrysostome Hom. Matt. 44,3: « Il n’y a que la quatrième 
partie de toute la semence qui se sauve, et encore même avec beaucoup d’inégalité 
et de différence. Jésus-Christ voulait dire par là qu’il offrait indifféremment à 
toutes les instructions de sa parole. […] Il semait de même sur tous les cœurs, et il 
faisait de son côté tout ce qu’il devait faire, quoiqu’il n’ignorât pas quel devait être 
le succès de son travail ».

6b racine La racine est la charité comme la cupidité est la racine de tous les maux 
(Augustin Enarrat. Ps. 90,8). La racine est dans un lieu caché, les fruits – les 
œuvres – par contre sont visibles (ibid. 51,12). 

7 épines ont étouffé Herm. Sim. 5,2,4.8c cent texte Quatre-vingt-dix (Clément 
d’Alexandrie Strom. 14,3).

8cde cent, soixante, trente 

= à l’âge messianique un grain donnera dix mille épis de dix mille grains chacun 
(Papias cité par Irénée Haer. 5,33,3s).

= la fructification de la grâce; Cyprien Ep. 69: « La grâce qui dans le saint 
baptême est donnée égale à tous va ensuite dans le courant de notre vie, croissant 
ou diminuant par l’effet de nos actes, et suivant la variété des terrains se multiplie 
trente, soixante ou cent fois ». 

= trois sortes de demeures éternelles de choix; Clément d’Alexandrie Strom. 14,3: 
« en fonction de la dignité des croyants ». 

= trois sortes de voies pour faire le bien: l’action, la pensée et la parole (Origène 
Hom. Exod. 6,3). *23

8cde cent, soixante, trente

cent = les martyrs, soixante = les vierges ; trente = les époux (Augustin Quaest. ev. 
1,9; id. Virginit. 45). 

cent = les vierges, soixante = les veuves, trente = les gens mariés (ibid. 45). 

cent = les vierges-martyrs, soixante = les vierges et les gens mariés martyrisés, 
trente = les gens mariés (ibid. 45). 

Les saints qui délivrent des hommes en nombre différent aux jours du jugement, 
selon la diversité de leurs mérites (id. Civ.. 21,27,6).

9 Même formule en Pap. Oxyrh. 1081 Ia,13s;

 Ib,8ss

9 entende = obéir; Augustin Serm. 17,1: Ce sont les oreilles du cœur et non 
seulement celles du corps qui sont ici concernées.  sens spirituels

____________Réception____________
Lecture synoptique

Outre son style, habituellement plus élégant, Mt soigne plus que Mc (4,1-20) 
l’intégration de la parabole et de son « interprétation » (v.18-23) en ciselant les 
parallélismes dans les deux parties. Mt et Lc sont d’accord contre Mc sur plusieurs 
points (construction grammaticale v.4; usage de xêrainô exclusivement pour les 
végétaux –v.6 –; forme du dit v.9). Mt et Mc présentent les fructifications dans des 
ordres inverses. 

Intertextualité biblique
2b assis, sur les eaux  « Le Seigneur était assis au déluge » (Ps 29,10): le Créateur va 
parler de la création et révéler l’invisible par le visible. *mil
3b-9 Dans cette parabole, Jésus multiplie les allusions aux passages AT faisant de 
l’obéissance à la Parole la condition d’entrée et de prospérité dans la véritableTerre 
Promise qu’est le Royaume de Dieu *ref: dans la ligne du sermon sur la montagne (il a 
été dit; moi je vous dis), il invite à entendre, comprendre et pratiquer sa parole comme la 
Torah. 
3a.9.10-17.34s.51s Les allusions AT situent la parole de Jésus par rapport à celle des 
scribes pleins de sagesse et des prophètes porte-parole de Dieu. 
4b il en tomba Supposée ici et nommée seulement au v.24, la semence (sperma) associée 
à la terre (gê) évoque constamment la descendance élue à partir des récits sur Abraham, 
en particulier sous forme de promesse: « Je donnerai cette terre à ta semence » (Gn 12,7; 
13,15; 15,18; 17,8, 24,7; 26,3s; 28,4; 35,12; 48,4; Ex 32,13; 33,1; Dt 1,8; 11,9;2 Ch 
20,7; Jr 23,8; cf. Ac 7,5). 
8a la terre, la bonne Pour un Juif palestinien du 1er s., la « bonne terre » évoque 
invinciblement la Terre Promise: sur près de 2000 emplois de « terre », on trouve 14 fois 
seulement l’expression « bonne terre » (h’rç htvh), dont 10 dans Dt, dont 8 dans le 
testament que Moïse laisse au Peuple dans l’Araba en face de la Terre Promise Dt 1-12 
(Dt 1,25.35; 3,25; 4,21s; 6,18; 8,7.10; 9,6; 11,17). Certes, LXX dit gê agathê et non gê 
kalê comme Mt et Mc, mais Mt cite souvent un texte mixte. Le parallèle de Lc, évangile 
très enraciné dans la tradition grecque des Écritures porte bien, lui, agathê.
8b donner du fruit Depuis les premières Écritures, l’itinéraire qui va de la semence au 
fruit a fait l’objet de nombreuses élaborations allégorisantes sur le thème des relations de 
Dieu et de l’homme: en acceptant la Parole divine déposée en lui en même temps que la 
vie, l’homme-semence doit devenir homme-fruit (Gn 1,28s) à la suite de Jésus (Jn 
12,24). semence et fruit 
9 entende dans le contexte symbolique de l’entrée en Terre Promise, allusion probable au 
Šema Yśra’el

Littérature péri-testamentaire  
et traditions juives 

3 paraboles Jésus recourt à un procédé d’enseignement connu dans la tradition juive, 
mais auquel il donne une coloration très personnelle, en les employant moins comme 
illustration de principes donnés ailleurs que comme base de son enseignement 
paraboles juives
3-9b exégèse juive traditionnelle Fidèlement à une technique d’enseignement oral 
traditionnel (plus tard codifiée dans le PaRDeS), Jésus multiplie les allusions à des 
textes importants concernant les origines et l’histoire d’Israël, ainsi que ses relations 
avec Dieu. *ref *bib 
3b semeur Jésus continue la tradition vétérotestamentaire représentant Dieu comme un 
agriculteur (outre les célèbres allégories de plantation de vignes décevantes, cf. Jr 2,21) 
voire comme un semeur (Os 2,23ss; Jr 31,27) attestée aussi dans les targums (p.e. Tg. 
Ps.-J. Ex 15,17) et la littérature péri-testamentaire (4. Esd. 8,42-45). 
4 semailles Métaphore usuelle dans le judaïsme péri-testamentaire pour désigner le don 
créateur et salutaire de la Parole de Dieu (1 En. 62,8; 4 Esd. 4,31; 8,6.41; 9,31). 
8c cent, soixante, trente Des passages juifs réfèrent aux très grandes récoltes dans le 
temps messianique, p.e. b. Ketub. 111b-112a: il faudra un bateau pour transporter une 
grappe! (cf. 2 Bar. 29,5).
9 entende Il s’agit non seulement d’entendre et de comprendre, mais encore 
d’apprendre. Les enseignants juifs (qui « sèment » la Torah: b. Ber. 63a), exhortaient 
leurs étudiants à écouter et mémoriser leurs enseignements (Mek. Exod. Piša 1,135s; 
Sipre Deut. 306,9,1ss); ils méprisaient les auditeurs négligents (m. ’Abot 2,8; ’Abot R. 
Nat. 36a).

Théologies
c.13 dogmatique filiation divine Les effets de la Parole sont symbolisés par le 
« royaume des cieux », qui commence concrètement dans les paroles-paraboles de 
Jésus elles-mêmes, comme un arbre dans sa graine. Plus profondément, en 
encadrant tout le discours par deux péricopes en parallèles antithétiques concernant 
la vraie parenté de Jésus, et le rejet ou l’accueil de sa parole selon qu’on le croit 
simplement fils du charpentier (12,46-50; 13,53-58) ou fils du Père (cf. 1,18.20.23; 
2,15; 3,17; 4,3.6; 10,40; 11,25ss; 26,63s), Mt suggère que Jésus est lui-même la 
parabole essentielle: la communication de la filiation éternelle à l’univers de la 
création apparaît comme le véritable enjeu des semailles qu’est sa prédication, 
relayée par celle de ses disciples. 

c.13 théologie spirituelle vie trinitaire  Passant progressivement de la sagesse à 
l’apocalypse *theo3-9 *pro48, ce discours décrit la lente croissance du mystère du 
Royaume depuis ses commencements cachés dans la parole de Jésus (elle même 
héritière de toutes les Écritures), jusqu’au tri final entre les consciences qui s’y 
seront ouvertes et celles qui l’auront refusée. On y repère trois étapes de l’histoire 
du salut, indissociablement individuelles et collectives. Celle des origines, centrée 
sur le thème de l’impact du grain sur la terre (1-23) ; celle de la croissance malgré 
les difficultés, centrée sur le combat de la plante pour la fructification (24-43) ; 
celle de la fin, centrée sur le fruit en sa récolte (44-50, même s’il s’agit de fruits…
de mer, pour les besoins de l’inclusion ! *pro2.48). Dans le contexte d’une 
révélation sur les mystères cachés depuis la création, et dans le cadre d’une 
interrogation sur l’origine et sur le père de Jésus *pro12,46-50, ne peut-on 
discerner dans ce rythme ternaire (semeur, passion de la semence, fructification) 
une allusion trinitaire?

2 des foules nombreuses: missiologie Le c.13 constitue le grand tournant dans la 
relation entre les foules et Jésus: étonnées et admiratives au début de son 
ministère (4,25; 8,1.18; 11,7; 12,46; 15,30; 17,14; 19,2), elles prendront finalement 
position contre lui après son arrestation (26,47-55; 27,20-24). Ici, un jeu subtil 
dans la désignation des interlocuteurs de Jésus *pro13,34 laisse ouverte la frontière 
entre les foules et les disciples, en même temps que le contraste entre la 
compréhension des disciples et l’incompréhension des foules est accentué pour la 
première fois. Israël 

3-9 théologie biblique: sagesse, histoire condensant divers thèmes cosmiques des 
origines (la terre, l’eau, le sous-sol, le ciel), la première parabole fait écho aux 
méditations sur la création de la tradition sapientielle. Elle fait également de 
nombreux échos à la théologie historique. *bib3b-9

3b-9 théologie spirituelle Dans le contexte d’un enseignement sur des secrets cachés 
depuis création (v.35), propice aux allusions à Gn*ref, on p. croiser cette parabole 
avec la toute première description biblique de la croissance du vivant, à la 
phraséologie ternaire assez contournée (Gn 1,11), pour en dégager un 
enseignement sur la croissance spirituelle. Jésus décrit ici quatre étapes 
cumulatives d’un unique voyage spirituel :

- Certains grains n’ont même pas commencé à germer qu’ils sont déjà dévorés 
(v.4/19)  = la Parole connaît l’échec tant que l’âme demeure fermée à la vie de 
l’Esprit révélée par la parole de Jésus. Les autres grains germent (v. 5-6-7-8), mais 
ne parviennent pas tous à la fécondité.

-Gn 1,11a « Que la terre verdisse de verdure » / v. 5.20-21 « aussitôt ils levèrent » : 
germination commençante = la première ouverture spirituelle de l’âme qui s’élève 
au-dessus de la terre et naît à l’espérance du Royaume des cieux, état justement 
nommé par la tradition chrétienne néophyte (litt. nouvelle plante cf. Ps-Tertullien, 
Adversus omnes Haereses 16). Dans l’ardeur des commencements elle prétend 
escalader le ciel en traitant naïvement Dieu d’égal à égal. Mais l’expérience des 
échecs et humiliations  lui donne le goût de la foi pure. Elle peut alors passer à 
l’étape suivante :
-Gn 1,11a « …d’herbage portant semence » : pour produire l’épi en dépit des 
difficultés (v.6a.7a.21.22), il faut pousser des tiges en haut (v.5b) mais aussi de 
racines en bas (v.5.) = le travail nécessaire pour parvenir à la vie spirituelle adulte 
et féconde. Le mauvais redouble ses attaques quand le fruit est en vue (22 ; Ap 
12,4s ; Mc 4,19) 
-Gn 11b « …d’arbre à fruit portant du fruit selon son espèce » : production du fruit 
reproduisant l’espèce (v.8.23) = moment de la paternité/maternité spirituelle, où 
l’âme victorieuse des convoitises intérieures et des pièges extérieurs, est devenue 
capable de transmettre la vie spirituelle 

________________________________________________Texte___________________________________________
4c venu.dévora / venus.dévorèrent  byz et tr ont tout au singulier (ta peteina, sing. coll. en grec comme pour dire « la gent ailée »), vg a tout au pluriel, NA a « venu » au sg. La lecture syriaque reflète p.ê. une interprétation de l’oiseau comme le 
malin dont il sera question dans la reprise de la parabole 19b, ou dans la parabole de la zizane.*ref4, *jui19a.  - 9 pour entendre *pro. NA lit qui a des oreilles, entende, rejetant « pour entendre » comme une harmonisation.

             Vocabulaire
3 parler… disant en grec laléô, articuler des sons, s’exprimer par la parole, parler. Même si ses usages transitifs se multiplient dans le grec tardif, en particulier celui de LXX, laléô met l’accent sur le fait de parler plus que sur le contenu de la 
parole (par contraste avec légô, dire), contenu parfois introduit comme ici par légôn, disant. La moitié des 26 occurrences de laléô en Mt est concentrée aux c.12-13.

               Grammaire
3 beaucoup de choses Ce n’est pas que Jésus est prolixe, mais dans un enseignement relativement bref, il dit beaucoup et il en dit long (v.35). –  4a pendant qu’il sème Litt. dans lui semer: imite la construction sémitique de l’infinitif 
complément. 
4a il en tomba Litt. les uns tombèrent: les grains, jamais nommés, sont exprimés dans toute la parabole par des neutres pluriels. –  4b en bordure de chemin para tèn hodon traduit peut-être approximativement l’araméen (al « sur », et pourrait 
aussi se traduire « le long du chemin ».   – 5b De profondeur de terre Génitif hébraïque pour « terre profonde ».  – 5b.6b pour n’avoir point Litt. à cause de son ne-pas-avoir: imite la construction sémitique de l’infinitif complément.
8b ils donnaient du fruit calque une expression sémitique. 

                   Procédés littéraires
1.3s au bord de (para) la mer, au bord du (para) chemin, parabole: isolexisme, polypton Une parabole est une parole placée le long d’une réalité pour la faire comprendre, comme une partie du grain jeté tombe à côté de la bonne terre, ou 
Jésus, du bord de la mer, passe ensuite sur la mer. D’abord le long d’une réalité qu’elle tente de formuler, la parabole finit par le rejoindre par ses effets performatifs: elle passe dans la réalité même qu’elle désigne et finalement instaure. Le 
discours parabolique n’appartient pas à un univers qui oppose les mots et les choses; la parabole ne suit pas un chemin allégorique où tout aurait une contrepartie claire: ce qui est semé (v.20) est aussi ce qui reçoit la semence (v.19). –  2 sur le 
rivage inclusion Le terme grec (aigialon) n’apparaît que deux fois dans les synoptiques: ici et au v.48 du même chapitre, formant une inclusion: la parole de Jésus fait passer ses auditeurs du rivage concret de ce monde-ci, où ils se tiennent, au 
rivage de ce monde-là, qu’elle leur révèle*pro47. –  3 paraboles La parabole est un lieu rhétorique constitué par deux ou plusieurs figures élémentaires, dont l’allégorie. On peut en rapprocher l’apologue, l’anecdote, ou l’exemple (en principe 
pas imaginaire, lui) récits illustrant quelque vérité, ainsi que le mythe (récit symbolique instituant un équilibre de valeurs spirituelles ou sociales encadrant l’existence). Il s’agit donc de symboles appelant une interprétation globale, plus qu’une 
correspondance terme à terme entre comparé et comparant. –3 le semeur est sorti paronomase exelthen o speirôn avec exelthôn du verset 1: le semeur et Jésus se font ainsi littéralement écho. – 4-8 ellipse, énumération des catégories de grains par 
ordre croissant d’espérance de vie. Mais les mots grain ou semence n’apparaissent nulle part! – 8c cent, soixante, trente énumération décroissante et chiasme quantitatif avec la précédente. Au centre se rencontrent donc: le meilleur du mauvais et 
le moins bon du meilleur.  – 9 oreilles…entende! tautologie suggérant le double-sens d’écoute (au subjonctif d’ordre, en grec).

_______________________________________________Contexte________________________________________
                Milieux de vie

1 maison Sans doute celle de Pierre, où Jésus entre à nouveau au v.36. Cependant, il n’a été question de maison qu’en 9,10 et depuis, Jésus s’est beaucoup déplacé: l’accent est donc plus sur le symbolisme du dedans et du dehors que sur la 
localisation exacte de Jésus. 
1s Jésus s’assied au moment de donner ses plus grands enseignements (5,1; 23,2; 24,3; 26,55; Mc 4,1; 9,35; 13,3; Lc 2,46 ; 5,3; Jn 6,3; 8,2 – en 15,29 il s’assoit pour une guérison, en Jn 4,6, simplement pour se reposer), conformément à l’habitude 
rabbinique (Mt 23,2; Lc 5,17): c’est une position d’enseignement classique (Ez 8,1; le mot hébreu yešiba, centre d’étude, est construit sur la racine « s’asseoir » Si 51,23). Jésus sera également assis dans la gloire (19,28; 20,21.23; 25,31). L’Arche 
représentait le trône de Dieu. Dieu est assis sur son trône (Is 6,1ss; Ap 4,2ss; 5,1ss; 6,16; 7,10ss; 19,4; 20,11; 21,5), ou sur un nuage (Is 19,1). Le matériel archéologique de l’Orient ancien et du monde greco-helléniste représente souvent les 
gouvernants assis (cf. Ex 11,5; 1 R 1,17ss; Esd 4,29; Ac 12,21; juges et grand prêtres l’étaient également Mt 27,19; Jn 19,13; Ac 23,3; 25,6.17), ainsi que les dieux, souvent avec des gens priant debout devant eux. 
3 semailles et labours Dans la Palestine antique on pouvait soit semer avant de labourer (Jub. 11,11), soit labourer avant de semer. Dans le premier cas, c’est intentionnellement que le semeur répand sa semence en divers sols; dans le second, c’est 
par accident que le grain tombe sur de mauvais terrains. La reformulation de la parabole aux vv.18-23 envisage plutôt le premier: la Parole est intentionnellement proclamée à tous. Pseudo-Clément Recogn. 3,14 opte pour semer avant de labourer.
4b chemin Outre ceux qui délimitaient les propriétés (m. Pe’ah 2,2), des sentiers permettaient probablement aussi de circuler à l’intérieur des champs (Mt 12,1; Virgile Priap. 3,21).
5 pierraille p. Kil. 1,27b,47, fait référence au semer au long de la mer, sur des rochers, sur des pierres ou sur du sol dur, et indique ainsi qu’aux temps anciens on pouvait posséder des endroits rocheux. La qualité différente entre les sols, était bien 
connue (Caton Agr. 6,1; Xénophon Oec. 16,3).
5 aussitôt La déception causée par des grains qui poussent vite, mais qui ne portent pas de fruits, était bien connu (Quintilien Inst. 1,3,5).
6a soleil Le soleil et la sécheresse menacent la récolte (Jc 1,11; Théophraste Hist. plant. 1,4,1; Josèphe B.J. 4,471).
6b desséchés La Palestine possède beaucoup de terrains avec un sol peu profond au-dessus de rochers. Le grain germe vite dans ce sol, car il garde la chaleur, mais les plantes meurent peu après parce qu’elles ne peuvent pas enfoncer leurs racines.
7 épines Les épines étouffent les plantes (Virgile Georg. 1,150-159). Plusieurs types d’épines (par exemples: Silybum marianum, Cyrana Syriaca, Onopordum, Notobasis syriaca,Cirsium phyllocephalum) prolifèrent auprès des chemins et atteint 
une hauteur de plus de deux mètres en avril.
8c rapport de la moisson Selon Varron Rust. 1,44,2, les semailles en Syrie pouvait produire jusqu’au centuple, et d’autres textes l’indiquent aussi: Théophraste Hist. plant. 8,7,4; Strabon Geogr. 15,3,11; Pline Nat. 18,21,94s; Or. sib. 3,263s. 
Josèphe C. Ap. 1,95 loue la fertilité du sol palestinien. La récolte était d’habitude entre 7,5 et 10 fois le nombre du grain semé 

Traditions chrétiennes 
1-2 les lieux Presque tous les Pères distinguent un dedans et un dehors, mais les 
interprétations divergent sur ce que sont l’un et l’autre. Hilaire In Matt. 13,1, sous 
l’influence de l’ecclésiologie de Cyprien, pense que tous ceux qui sont en dehors de la 
barque-Église ne peuvent être atteints par la Parole. Jérôme Comm. Matt.: le Christ et 
ceux qui l’écoutent sont dehors, au milieu des tentations, mais tous n’en sentent pas 
l’atteinte de la même façon; Dieu ménage les faibles. 
1 maison = La synagogue (Raban Maur Comm. Matt.).
2b barque = l’Église; Hilaire In Matt. 13,1
= les âmes (Raban Maur Comm. Matt.).
2c rivage  Jésus est au milieu des flots = danger, tandis que la foule écoute sur la terre 
ferme du 
rivage où elle est à l’abri des dangers, car elle ne pourrait faire face aux tentations de la 
mer (Jérôme Comm. Matt.). Pour Raban Maur Comm. Matt. la nacelle est l’Église et 
Jésus prend parmi ceux qui sont sur le rivage pour constituer l’Église.

3-9 texte Év. Thom. 9 contient la parabole entière p.ê. avec des allusions aux rites gnostiques d’élévation de blé vers le ciel; cf. Corp. herm. 14,10; Hippolyte Haer. 5,3.
9 sens Jérôme Comm. Matt.: « Valentin s’appuie sur cette parabole pour justifier son hérésie. Il introduit l’existence de trois natures: la spirituelle, l’animale et la terrestre. Mais ici, il y en a quatre: une le long du chemin, une autre pierreuse, la 
troisième pleine d’épines, la quatrième étant la bonne terre  
3a beaucoup Jérôme Comm. Matt.: « Point d’unanimité dans la foule, autant de dispositions que d’individus. Aussi lui parle-t-il en paraboles nombreuses, pour qu’ils reçoivent un enseignement approprié à la diversité de leurs dispositions.  ».
3b sorti - du Père, Thomas Lect. Matt. 1085, cf. Jean Chrysostome Hom. Matt. 44,3
- par l’incarnation; Jean Chrysostome Hom. Heb. 3,1. 
- par la prédication des apôtres; Raban Maur Comm. Matt.
3b le semeur pour semer Le semeur = le Fils de Dieu (Jérôme Comm. Matt.). 
Jean Chrysostome Hom. Matt. 44,3: « Un laboureur sort souvent pour d’autres choses que pour semer. Il sort pour labourer et pour cultiver la terre. Il sort pour en arracher les épines et toutes les mauvaises herbes ou pour d’autres sujets 
semblables; mais Jésus-Christ n’est sorti que pour semer ».. Pour certaines parties de la Palestine, une récolte au centuple n’était même pas une exception. 
4-8 sens général Jean Chrysostome est toujours attentif à ce qui souligne la part de collaboration à l’action de Dieu qui revient à l’homme, il se demande ce que devient la semence; Hom. Matt. 44,3: « On blâmerait très justement un laboureur s’il 
perdait ainsi sa semence, parce que les pierres ne peuvent devenir de la terre et que les chemins ne peuvent cesser d’être des chemins, ni les épines d’être des épines. Mais il n’en est pas ainsi de nos âmes. Les pierres les plus dures peuvent se 
changer en une terre très fertile. Les chemins les plus battus peuvent n’être plus foulés aux pieds, ni exposés à tous les passants, mais devenir un champ bien préparé et bien cultivé. Les épines peuvent disparaître pour faire place à la semence, afin 
que le grain croisse et pousse en haut, sans qu’il trouvé rien qui l’empêche de monter. Si ces changements étaient impossibles, le semeur divin et adorable n’aurait jamais rien semé dans le monde.».
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____________Réception__________
Lecture synoptique

Outre son style, habituellement plus élégant, Mt soigne plus que Mc (4,1-20) l’intégration de la parabole et de 
son « interprétation » (v.18-23) en ciselant les parallélismes dans les deux parties. Mt et Lc sont d’accord contre 
Mc sur plusieurs points (construction grammaticale v.4; usage de xêrainô exclusivement pour les végétaux –v.6 
–; forme du dit v.9). Mt et Mc présentent les fructifications dans des ordres inverses. 

Intertextualité biblique
2b assis, sur les eaux  « Le Seigneur était assis au déluge » (Ps 29,10): le Créateur va parler de la création et 
révéler l’invisible par le visible. *mil
3b-9 Dans cette parabole, Jésus multiplie les allusions aux passages AT faisant de l’obéissance à la Parole la 
condition d’entrée et de prospérité dans la véritableTerre Promise qu’est le Royaume de Dieu *ref: dans la 
ligne du sermon sur la montagne (il a été dit; moi je vous dis), il invite à entendre, comprendre et pratiquer sa 
parole comme la Torah. 
3a.9.10-17.34s.51s Les allusions AT situent la parole de Jésus par rapport à celle des scribes pleins de sagesse et 
des prophètes porte-parole de Dieu. 
4b il en tomba Supposée ici et nommée seulement au v.24, la semence (sperma) associée à la terre (gê) évoque 
constamment la descendance élue à partir des récits sur Abraham, en particulier sous forme de promesse: « Je 
donnerai cette terre à ta semence » (Gn 12,7; 13,15; 15,18; 17,8, 24,7; 26,3s; 28,4; 35,12; 48,4; Ex 32,13; 33,1; 
Dt 1,8; 11,9;2 Ch 20,7; Jr 23,8; cf. Ac 7,5). 
8a la terre, la bonne Pour un Juif palestinien du 1er s., la « bonne terre » évoque invinciblement la Terre Promise: 
sur près de 2000 emplois de « terre », on trouve 14 fois seulement l’expression « bonne terre » (h’rç htvh), dont 
10 dans Dt, dont 8 dans le testament que Moïse laisse au Peuple dans l’Araba en face de la Terre Promise Dt 1-
12 (Dt 1,25.35; 3,25; 4,21s; 6,18; 8,7.10; 9,6; 11,17). Certes, LXX dit gê agathê et non gê kalê comme Mt et 
Mc, mais Mt cite souvent un texte mixte. Le parallèle de Lc, évangile très enraciné dans la tradition grecque des 
Écritures porte bien, lui, agathê.
8b donner du fruit Depuis les premières Écritures, l’itinéraire qui va de la semence au fruit a fait l’objet de 
nombreuses élaborations allégorisantes sur le thème des relations de Dieu et de l’homme: en acceptant la Parole 
divine déposée en lui en même temps que la vie, l’homme-semence doit devenir homme-fruit (Gn 1,28s) à la 
suite de Jésus (Jn 12,24). semence et fruit 
9 entende dans le contexte symbolique de l’entrée en Terre Promise, allusion probable au Šema Yśra’el

Littérature péri-testamentaire  
et traditions juives 

3 paraboles Jésus recourt à un procédé d’enseignement connu dans la tradition juive, mais auquel il donne une 
coloration très personnelle, en les employant moins comme illustration de principes donnés ailleurs que comme 
base de son enseignement paraboles juives
3-9b exégèse juive traditionnelle Fidèlement à une technique d’enseignement oral traditionnel (plus tard codifiée 
dans le PaRDeS), Jésus multiplie les allusions à des textes importants concernant les origines et l’histoire 
d’Israël, ainsi que ses relations avec Dieu. *ref *bib 
3b semeur Jésus continue la tradition vétérotestamentaire représentant Dieu comme un agriculteur (outre les 
célèbres allégories de plantation de vignes décevantes, cf. Jr 2,21) voire comme un semeur (Os 2,23ss; Jr 31,27) 
attestée aussi dans les targums (p.e. Tg. Ps.-J. Ex 15,17) et la littérature péri-testamentaire (4. Esd. 8,42-45). 
4 semailles Métaphore usuelle dans le judaïsme péri-testamentaire pour désigner le don créateur et salutaire de la 
Parole de Dieu (1 En. 62,8; 4 Esd. 4,31; 8,6.41; 9,31). 
8c cent, soixante, trente Des passages juifs réfèrent aux très grandes récoltes dans le temps messianique, p.e. b. 
Ketub. 111b-112a: il faudra un bateau pour transporter une grappe! (cf. 2 Bar. 29,5).
9 entende Il s’agit non seulement d’entendre et de comprendre, mais encore d’apprendre. Les enseignants juifs 
(qui « sèment » la Torah: b. Ber. 63a), exhortaient leurs étudiants à écouter et mémoriser leurs enseignements 
(Mek. Exod. Piša 1,135s; Sipre Deut. 306,9,1ss); ils méprisaient les auditeurs négligents (m. ’Abot 2,8; ’Abot R. 
Nat. 36a).

Traditions chrétiennes 
1-2 les lieux Presque tous les Pères distinguent un dedans et un dehors, mais les interprétations divergent sur ce 
que sont l’un et l’autre. Hilaire In Matt. 13,1, sous l’influence de l’ecclésiologie de Cyprien, pense que tous ceux 
qui sont en dehors de la barque-Église ne peuvent être atteints par la Parole. Jérôme Comm. Matt.: le Christ et 
ceux qui l’écoutent sont dehors, au milieu des tentations, mais tous n’en sentent pas l’atteinte de la même façon; 
Dieu ménage les faibles. 
1 maison = La synagogue (Raban Maur Comm. Matt.).
2b barque = l’Église; Hilaire In Matt. 13,1
= les âmes (Raban Maur Comm. Matt.).
2c rivage  Jésus est au milieu des flots = danger, tandis que la foule écoute sur la terre ferme du 
rivage où elle est à l’abri des dangers, car elle ne pourrait faire face aux tentations de la mer (Jérôme Comm. 
Matt.). Pour Raban Maur Comm. Matt. la nacelle est l’Église et Jésus prend parmi ceux qui sont sur le rivage 
pour constituer l’Église.

3-9 texte Év. Thom. 9 contient la parabole entière p.ê. avec des allusions aux rites gnostiques d’élévation de blé vers le ciel; cf. Corp. herm. 14,10; Hippolyte Haer. 5,3.
9 sens Jérôme Comm. Matt.: « Valentin s’appuie sur cette parabole pour justifier son hérésie. Il introduit l’existence de trois natures: la spirituelle, l’animale et la terrestre. Mais ici, il y en a quatre: une le long du chemin, une autre pierreuse, la 
troisième pleine d’épines, la quatrième étant la bonne terre  
3a beaucoup Jérôme Comm. Matt.: « Point d’unanimité dans la foule, autant de dispositions que d’individus. Aussi lui parle-t-il en paraboles nombreuses, pour qu’ils reçoivent un enseignement approprié à la diversité de leurs dispositions.  ».
3b sorti - du Père, Thomas Lect. Matt. 1085, cf. Jean Chrysostome Hom. Matt. 44,3
- par l’incarnation; Jean Chrysostome Hom. Heb. 3,1. 
- par la prédication des apôtres; Raban Maur Comm. Matt.
3b le semeur pour semer Le semeur = le Fils de Dieu (Jérôme Comm. Matt.). 
Jean Chrysostome Hom. Matt. 44,3: « Un laboureur sort souvent pour d’autres choses que pour semer. Il sort pour labourer et pour cultiver la terre. Il sort pour en arracher les épines et toutes les mauvaises herbes ou pour d’autres sujets 
semblables; mais Jésus-Christ n’est sorti que pour semer ».. Pour certaines parties de la Palestine, une récolte au centuple n’était même pas une exception. 
4-8 sens général Jean Chrysostome est toujours attentif à ce qui souligne la part de collaboration à l’action de Dieu qui revient à l’homme, il se demande ce que devient la semence; Hom. Matt. 44,3: « On blâmerait très justement un laboureur 
s’il perdait ainsi sa semence, parce que les pierres ne peuvent devenir de la terre et que les chemins ne peuvent cesser d’être des chemins, ni les épines d’être des épines. Mais il n’en est pas ainsi de nos âmes. Les pierres les plus dures peuvent se 
changer en une terre très fertile. Les chemins les plus battus peuvent n’être plus foulés aux pieds, ni exposés à tous les passants, mais devenir un champ bien préparé et bien cultivé. Les épines peuvent disparaître pour faire place à la semence, 
afin que le grain croisse et pousse en haut, sans qu’il trouvé rien qui l’empêche de monter. Si ces changements étaient impossibles, le semeur divin et adorable n’aurait jamais rien semé dans le monde.».

______________________________________________Contexte________________________________________
                Milieux de vie

1 maison Sans doute celle de Pierre, où Jésus entre à nouveau au v.36. Cependant, il n’a été question de maison qu’en 9,10 et depuis, Jésus s’est beaucoup déplacé: l’accent est donc plus sur le symbolisme du dedans et du dehors que sur la 
localisation exacte de Jésus. 
1s Jésus s’assied au moment de donner ses plus grands enseignements (5,1; 23,2; 24,3; 26,55; Mc 4,1; 9,35; 13,3; Lc 2,46 ; 5,3; Jn 6,3; 8,2 – en 15,29 il s’assoit pour une guérison, en Jn 4,6, simplement pour se reposer), conformément à 
l’habitude rabbinique (Mt 23,2; Lc 5,17): c’est une position d’enseignement classique (Ez 8,1; le mot hébreu yešiba, centre d’étude, est construit sur la racine « s’asseoir » Si 51,23). Jésus sera également assis dans la gloire (19,28; 20,21.23; 
25,31). L’Arche représentait le trône de Dieu. Dieu est assis sur son trône (Is 6,1ss; Ap 4,2ss; 5,1ss; 6,16; 7,10ss; 19,4; 20,11; 21,5), ou sur un nuage (Is 19,1). Le matériel archéologique de l’Orient ancien et du monde greco-helléniste représente 
souvent les gouvernants assis (cf. Ex 11,5; 1 R 1,17ss; Esd 4,29; Ac 12,21; juges et grand prêtres l’étaient également Mt 27,19; Jn 19,13; Ac 23,3; 25,6.17), ainsi que les dieux, souvent avec des gens priant debout devant eux. 
3 semailles et labours Dans la Palestine antique on pouvait soit semer avant de labourer (Jub. 11,11), soit labourer avant de semer. Dans le premier cas, c’est intentionnellement que le semeur répand sa semence en divers sols; dans le second, 
c’est par accident que le grain tombe sur de mauvais terrains. La reformulation de la parabole aux vv.18-23 envisage plutôt le premier: la Parole est intentionnellement proclamée à tous. Pseudo-Clément Recogn. 3,14 opte pour semer avant de 
labourer.
4b chemin Outre ceux qui délimitaient les propriétés (m. Pe’ah 2,2), des sentiers permettaient probablement aussi de circuler à l’intérieur des champs (Mt 12,1; Virgile Priap. 3,21).
5 pierraille p. Kil. 1,27b,47, fait référence au semer au long de la mer, sur des rochers, sur des pierres ou sur du sol dur, et indique ainsi qu’aux temps anciens on pouvait posséder des endroits rocheux. La qualité différente entre les sols, était 
bien connue (Caton Agr. 6,1; Xénophon Oec. 16,3).
5 aussitôt La déception causée par des grains qui poussent vite, mais qui ne portent pas de fruits, était bien connu (Quintilien Inst. 1,3,5).
6a soleil Le soleil et la sécheresse menacent la récolte (Jc 1,11; Théophraste Hist. plant. 1,4,1; Josèphe B.J. 4,471).
6b desséchés La Palestine possède beaucoup de terrains avec un sol peu profond au-dessus de rochers. Le grain germe vite dans ce sol, car il garde la chaleur, mais les plantes meurent peu après parce qu’elles ne peuvent pas enfoncer leurs 
racines.
7 épines Les épines étouffent les plantes (Virgile Georg. 1,150-159). Plusieurs types d’épines (par exemples: Silybum marianum, Cyrana Syriaca, Onopordum, Notobasis syriaca,Cirsium phyllocephalum) prolifèrent auprès des chemins et 
atteint une hauteur de plus de deux mètres en avril.
8c rapport de la moisson Selon Varron Rust. 1,44,2, les semailles en Syrie pouvait produire jusqu’au centuple, et d’autres textes l’indiquent aussi: Théophraste Hist. plant. 8,7,4; Strabon Geogr. 15,3,11; Pline Nat. 18,21,94s; Or. sib. 3,263s. 
Josèphe C. Ap. 1,95 loue la fertilité du sol palestinien. La récolte était d’habitude entre 7,5 et 10 fois le nombre du grain semé 

________________________________________________Texte__________________________________________
4c venu.dévora / venus.dévorèrent  byz et tr ont tout au singulier (ta peteina, sing. coll. en grec comme pour dire « la gent ailée »), vg a tout au pluriel, NA a « venu » au sg. La lecture syriaque reflète p.ê. une interprétation de l’oiseau comme 
le malin dont il sera question dans la reprise de la parabole 19b, ou dans la parabole de la zizane.*ref4, *jui19a.  - 9 pour entendre *pro. NA lit qui a des oreilles, entende, rejetant « pour entendre » comme une harmonisation.

             Vocabulaire
3 parler… disant en grec laléô, articuler des sons, s’exprimer par la parole, parler. Même si ses usages transitifs se multiplient dans le grec tardif, en particulier celui de LXX, laléô met l’accent sur le fait de parler plus que sur le contenu de la 
parole (par contraste avec légô, dire), contenu parfois introduit comme ici par légôn, disant. La moitié des 26 occurrences de laléô en Mt est concentrée aux c.12-13.

               Grammaire
3 beaucoup de choses Ce n’est pas que Jésus est prolixe, mais dans un enseignement relativement bref, il dit beaucoup et il en dit long (v.35). –  4a pendant qu’il sème Litt. dans lui semer: imite la construction sémitique de l’infinitif 
complément. 
4a il en tomba Litt. les uns tombèrent: les grains, jamais nommés, sont exprimés dans toute la parabole par des neutres pluriels. –  4b en bordure de chemin para tèn hodon traduit peut-être approximativement l’araméen (al « sur », et pourrait 
aussi se traduire « le long du chemin ».   – 5b De profondeur de terre Génitif hébraïque pour « terre profonde ».  – 5b.6b pour n’avoir point Litt. à cause de son ne-pas-avoir: imite la construction sémitique de l’infinitif complément.
8b ils donnaient du fruit calque une expression sémitique. 

                   Procédés littéraires
1.3s au bord de (para) la mer, au bord du (para) chemin, parabole: isolexisme, polypton Une parabole est une parole placée le long d’une réalité pour la faire comprendre, comme une partie du grain jeté tombe à côté de la bonne terre, ou 
Jésus, du bord de la mer, passe ensuite sur la mer. D’abord le long d’une réalité qu’elle tente de formuler, la parabole finit par le rejoindre par ses effets performatifs: elle passe dans la réalité même qu’elle désigne et finalement instaure. Le 
discours parabolique n’appartient pas à un univers qui oppose les mots et les choses; la parabole ne suit pas un chemin allégorique où tout aurait une contrepartie claire: ce qui est semé (v.20) est aussi ce qui reçoit la semence (v.19). –  2 sur le 
rivage inclusion Le terme grec (aigialon) n’apparaît que deux fois dans les synoptiques: ici et au v.48 du même chapitre, formant une inclusion: la parole de Jésus fait passer ses auditeurs du rivage concret de ce monde-ci, où ils se tiennent, au 
rivage de ce monde-là, qu’elle leur révèle*pro47. –  3 paraboles La parabole est un lieu rhétorique constitué par deux ou plusieurs figures élémentaires, dont l’allégorie. On peut en rapprocher l’apologue, l’anecdote, ou l’exemple (en principe 
pas imaginaire, lui) récits illustrant quelque vérité, ainsi que le mythe (récit symbolique instituant un équilibre de valeurs spirituelles ou sociales encadrant l’existence). Il s’agit donc de symboles appelant une interprétation globale, plus qu’une 
correspondance terme à terme entre comparé et comparant. –3 le semeur est sorti paronomase exelthen o speirôn avec exelthôn du verset 1: le semeur et Jésus se font ainsi littéralement écho. – 4-8 ellipse, énumération des catégories de grains 
par ordre croissant d’espérance de vie. Mais les mots grain ou semence n’apparaissent nulle part! – 8c cent, soixante, trente énumération décroissante et chiasme quantitatif avec la précédente. Au centre se rencontrent donc: le meilleur du 
mauvais et le moins bon du meilleur.  – 9 oreilles…entende! tautologie suggérant le double-sens d’écoute (au subjonctif d’ordre, en grec).

6-8 divers terrains Jean Chrysostome Hom. Matt. 44,3: « Il n’y a que la quatrième partie de toute 
la semence qui se sauve, et encore même avec beaucoup d’inégalité et de différence. Jésus-
Christ voulait dire par là qu’il offrait indifféremment à toutes les instructions de sa parole. […] Il 
semait de même sur tous les cœurs, et il faisait de son côté tout ce qu’il devait faire, quoiqu’il 
n’ignorât pas quel devait être le succès de son travail ».

6b racine La racine est la charité comme la cupidité est la racine de tous les maux (Augustin 
Enarrat. Ps. 90,8). La racine est dans un lieu caché, les fruits – les œuvres – par contre sont 
visibles (ibid. 51,12). 

7 épines ont étouffé Herm. Sim. 5,2,4.8c cent texte Quatre-vingt-dix (Clément d’Alexandrie 
Strom. 14,3).

8cde cent, soixante, trente 

= à l’âge messianique un grain donnera dix mille épis de dix mille grains chacun (Papias cité par 
Irénée Haer. 5,33,3s).

= la fructification de la grâce; Cyprien Ep. 69: « La grâce qui dans le saint baptême est donnée 
égale à tous va ensuite dans le courant de notre vie, croissant ou diminuant par l’effet de nos 
actes, et suivant la variété des terrains se multiplie trente, soixante ou cent fois ». 

= trois sortes de demeures éternelles de choix; Clément d’Alexandrie Strom. 14,3: « en fonction 
de la dignité des croyants ». 

= trois sortes de voies pour faire le bien: l’action, la pensée et la parole (Origène Hom. Exod. 
6,3). *23

8cde cent, soixante, trente

cent = les martyrs, soixante = les vierges ; trente = les époux (Augustin Quaest. ev. 1,9; id. 
Virginit. 45). 

cent = les vierges, soixante = les veuves, trente = les gens mariés (ibid. 45). 

cent = les vierges-martyrs, soixante = les vierges et les gens mariés martyrisés, trente = les gens 
mariés (ibid. 45). 

Les saints qui délivrent des hommes en nombre différent aux jours du jugement, selon la 
diversité de leurs mérites (id. Civ.. 21,27,6).

9 Même formule en Pap. Oxyrh. 1081 Ia,13s;

 Ib,8ss

9 entende = obéir; Augustin Serm. 17,1: Ce sont les oreilles du cœur et non seulement celles du 
corps qui sont ici concernées.  sens spirituels

Théologies

c.13 dogmatique filiation divine Les effets de la Parole sont symbolisés par le « royaume des 
cieux », qui commence concrètement dans les paroles-paraboles de Jésus elles-mêmes, comme 
un arbre dans sa graine. Plus profondément, en encadrant tout le discours par deux péricopes en 
parallèles antithétiques concernant la vraie parenté de Jésus, et le rejet ou l’accueil de sa parole 
selon qu’on le croit simplement fils du charpentier (12,46-50; 13,53-58) ou fils du Père (cf. 
1,18.20.23; 2,15; 3,17; 4,3.6; 10,40; 11,25ss; 26,63s), Mt suggère que Jésus est lui-même la 
parabole essentielle: la communication de la filiation éternelle à l’univers de la création apparaît 
comme le véritable enjeu des semailles qu’est sa prédication, relayée par celle de ses disciples. 

c.13 théologie spirituelle vie trinitaire  Passant progressivement de la sagesse à l’apocalypse 
*theo3-9 *pro48, ce discours décrit la lente croissance du mystère du Royaume depuis ses 
commencements cachés dans la parole de Jésus (elle même héritière de toutes les Écritures), 
jusqu’au tri final entre les consciences qui s’y seront ouvertes et celles qui l’auront refusée. On y 
repère trois étapes de l’histoire du salut, indissociablement individuelles et collectives. Celle des 
origines, centrée sur le thème de l’impact du grain sur la terre (1-23) ; celle de la croissance 
malgré les difficultés, centrée sur le combat de la plante pour la fructification (24-43) ; celle de 
la fin, centrée sur le fruit en sa récolte (44-50, même s’il s’agit de fruits…de mer, pour les 
besoins de l’inclusion ! *pro2.48). Dans le contexte d’une révélation sur les mystères cachés 
depuis la création, et dans le cadre d’une interrogation sur l’origine et sur le père de Jésus 
*pro12,46-50, ne peut-on discerner dans ce rythme ternaire (semeur, passion de la semence, 
fructification) une allusion trinitaire?

2 des foules nombreuses: missiologie Le c.13 constitue le grand tournant dans la relation entre 
les foules et Jésus: étonnées et admiratives au début de son ministère (4,25; 8,1.18; 11,7; 
12,46; 15,30; 17,14; 19,2), elles prendront finalement position contre lui après son arrestation 
(26,47-55; 27,20-24). Ici, un jeu subtil dans la désignation des interlocuteurs de Jésus *pro13,34 
laisse ouverte la frontière entre les foules et les disciples, en même temps que le contraste entre 
la compréhension des disciples et l’incompréhension des foules est accentué pour la première 
fois. Israël 

3-9 théologie biblique: sagesse, histoire condensant divers thèmes cosmiques des origines (la 
terre, l’eau, le sous-sol, le ciel), la première parabole fait écho aux méditations sur la création de 
la tradition sapientielle. Elle fait également de nombreux échos à la théologie historique. 
*bib3b-9

3b-9 théologie spirituelle Dans le contexte d’un enseignement sur des secrets cachés depuis 
création (v.35), propice aux allusions à Gn*ref, on p. croiser cette parabole avec la toute 
première description biblique de la croissance du vivant, à la phraséologie ternaire assez 
contournée (Gn 1,11), pour en dégager un enseignement sur la croissance spirituelle. Jésus décrit 
ici quatre étapes cumulatives d’un unique voyage spirituel :

- Certains grains n’ont même pas commencé à germer qu’ils sont déjà dévorés (v.4/19)  = la 
Parole connaît l’échec tant que l’âme demeure fermée à la vie de l’Esprit révélée par la parole de 
Jésus. Les autres grains germent (v. 5-6-7-8), mais ne parviennent pas tous à la fécondité.

-Gn 1,11a « Que la terre verdisse de verdure » / v. 5.20-21 « aussitôt ils levèrent » : germination 
commençante = la première ouverture spirituelle de l’âme qui s’élève au-dessus de la terre et 
naît à l’espérance du Royaume des cieux, état justement nommé par la tradition chrétienne 
néophyte (litt. nouvelle plante cf. Ps-Tertullien, Adversus omnes Haereses 16). Dans l’ardeur des 
commencements elle prétend escalader le ciel en traitant naïvement Dieu d’égal à égal. Mais 
l’expérience des échecs et humiliations  lui donne le goût de la foi pure. Elle peut alors passer à 
l’étape suivante :
-Gn 1,11a « …d’herbage portant semence » : pour produire l’épi en dépit des difficultés 
(v.6a.7a.21.22), il faut pousser des tiges en haut (v.5b) mais aussi de racines en bas (v.5.) = le 
travail nécessaire pour parvenir à la vie spirituelle adulte et féconde. Le mauvais redouble ses 
attaques quand le fruit est en vue (22 ; Ap 12,4s ; Mc 4,19) 
-Gn 11b « …d’arbre à fruit portant du fruit selon son espèce » : production du fruit reproduisant 
l’espèce (v.8.23) = moment de la paternité/maternité spirituelle, où l’âme victorieuse des 
convoitises intérieures et des pièges extérieurs, est devenue capable de transmettre la vie 
spirituelle 

6 
Jc 1,11
Jn 15,6

Is 40,24
À peine poussés ils se dessèchent 

Dt 29,22s; 38,18.22
Le feu du Rocher dévore le produit 

de la terre
7

He 6,7s
Gn 3,18; 2S 23,6; Is 5,1-28; 7,23; 

32,13
Les épines et le feu comme 

châtiments de la terre
Jr 12,13

Le blé semé donne des ronces
8

Jn 15,8.16 Ma gloire: que vous 
portiez fruit

Dt 1,25.35; 4,21s; 6,18; 8,7.10; 9,6; 
11,17 Bonne terre = Terre Promise
Gn 26,12 Isaac récolte le centuple

Is 5,10 Petite fructification
Is 30,23 Bonne moisson si on se 

convertit
__9

11,15; 13,18.43
Dt 6,3ss Ecoute!

Dt 30,14 …car la Parole est tout près 
de toi

Nb 13-14 Envoi des douze dans la 
Terre Promise pour qu’ils en 

rapportent des fruits
Ps 78,2; Si 3,29 Le sage médite les 

paraboles et son rêve est une oreille 
qui l’écoute

Si 6,18s Mon fils… comme le 
laboureur et le semeur cultive la 

sagesse
Is 28,23ss Écoutez… que fait le 

laboureur?
Ag 1,5s Réfléchissez: vous avez 
semé beaucoup et peu engrangé

et aussitôt ils levèrent parce qu’ils 
n’avaient guère de profondeur de 
terre 
6 le soleil une fois levé ils furent 
brûlés
et pour n’avoir pas de racine furent 
desséchés
7 d’autres encore tombèrent sur les 
épines
et elles montèrent, ces épines, à les 
étouffer
8 d’autres enfin tombèrent sur la 
terre, la bonne, 
et ils donnaient du fruit
celui-ci cent
celui-là soixante
celui-là trente 
9 Qui a des oreilles pour entendre, 
entende!

1 En ce jour-là sorti de la maison Jésus 
était assis   syps’assit au bord de la mer

2 Alors des foules nombreuses 
s’assemblèrent près de lui 

si bien que lui montant dans une 
barque de s’asseoir

et toute la foule  sypl’assemblée se tenait 
debout sur le rivage

3 Et il se mit à leur communiquer 
beaucoup de choses en paraboles 

disant:
Voici qu’est sorti celui qui sème pour 

semer
4 Et pendant qu’il sème 

il en tomba au bord du chemin
et venus les oiseaux les dévorèrent 

      sypvenu un oiseau les dévora
5 d’autres tombèrent sur la pierraille où 

ils n’avaient pas de terre abondante

1
// Mc 4,1s Lc 8,4
5,1; 24,3 
Jésus s’assoit pour enseigner
Ps 104,23s
L’homme sort pour son ouvrage
Ps sapientiel avec mise en abîme du langage 
employé et souhait que les pécheurs disparaissent 
de la terre à la fin
2
Sg 8,10ss
Le sage face à la foule
3
// Mc 4,3-9 Lc 8,5-8
Ez 17,2
La parabole parole de prophète
Ps 78,2 
La parabole parole de sage
LXX 3R 5,12
 4
Jb 8,19
Grain sur le chemin
Gn 40,17.19; Dt 28,26; Jr 4,3; 15,3
Oiseaux châtiment 
Jg 6,3
Dévastateurs des récoltes
Jr 4,3
La colère comme un feu si on sème dans les 
épines

Proposition de lecture
c.13 sujet Troisième des cinq grands discours de Jésus en Mt, cette série parfaitement 
construite de sept paraboles constitue le cœur du premier évangile. Après les c.11 et 
12 pleins de réactions hostiles à Jésus (11,16-19.20-24; 12,7.14.24-32.34.39.45), Mt 
13 cherche à expliquer pourquoi beaucoup refusent de croire en sa prédication. Il 
s’interroge moins sur son contenu que sur sa forme *voc3: pourquoi Jésus parle-t-il 
de la manière dont il parle? Comment doit-on recevoir son étonnante parole?
c.13 structure De semailles inaugurales à un coup de filet final, le discours de Jésus 
fait passer d’une image du royaume comme dispersion à une image du royaume 
comme rassemblement. 1-23 raconte des semailles et décrit la responsabilité de 
l’homme dans la plus ou moins grande fécondité de la Parole; en parallèle 
antithétique 44-53 décrit l’accueil réussi de la Parole, en contexte de récolte, de 
pêche et de trouvailles. Ce cadre met donc l’accent sur la responsabilité humaine face 
au don de Dieu. Au centre, 24-43 souligne la puissance propre à la Parole en elle-
même, dont les effets grandissent inéluctablement jusqu’à la moisson-jugement 
eschatologique. 
c.13 thèmes Jésus embarqué sur mer parle de réalités terriennes (semailles) puis 
maritimes (pêche). Outre la terre et la mer, le ciel (oiseaux, soleil, monter en parlant 
des plantes) et le séjour souterrain (racines, profondeur de la terre) sont touchés par 
son enseignement. Il semblerait qu’il faille être en mer pour parler de la terre, tomber 
(en terre) pour ensuite monter (vers le soleil); on parle du royaume d’en haut (des 
cieux) au moyen d’images d’en bas (la terre)! Les divers ordres du réel entrent ainsi 
en interaction dans la parole de Jésus, qui ne se situe nullement dans un cosmos fixe. 
1-9 Dans une parabole pleine d’allusions multiples au TaNaKh *ref, Jésus redit à ses 
coreligionnaires à quelle condition la semence/descendance peut porter du fruit dans 
la bonne terre/terre promise *bib *jui. Mais le symbolisme cosmique de cette 
parabole la rend disponible pour un enseignement religieux universel.
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3 euvloghto.j o` qeo.j kai. path.r tou/ kuri,ou h`mw/n VIhsou/ Cristou/ 

o` kata. to. polu. auvtou/ e;leoj avnagennh,saj h`ma/j eivj evlpi,da zw/san 

di avnasta,sewj VIhsou/ Cristou/ evk nekrw/n

4 eivj klhronomi,an a;fqarton kai. avmi,anton kai. avma,ranton tethrhme,nhn 
                                                           evn ouvranoi/j 

eivj u`ma/j 5 tou.j evn duna,mei qeou/ frouroume,nouj dia. pi,stewj 

eivj swthri,an e`toi,mhn avpokalufqh/nai evn kairw/| evsca,tw

1 Peter 1:3-5



  

3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ

   who according to his great mercy has begotten us anew to a living hope

                                 

    by the resurrection of Jesus Christ from the dead,

 4 to an inheritance [that is] undecaying, unstained, unfading, 

   which is kept in the heavens                         

   for you               5 [who are] fortified by the power of God through    

   faith 

   [and] to a salvation             [that is] ready  to be revealed at the last   

   moment 

1 Peter 1:3-5

S in heaven 

S a life

V in you

S a hope of life



  

Byz / Nes

6 You rejoice even if now you are 
afflicted for a little time, if necessary, 
by various trials;

7 so that the tested [character] of your 
faith
more precious than gold which 
perishes but is tested by fire

may be shown [to be] a subject of 
praise and honour and glory in the 
revelation of Jesus Christ; 

8 without knowing him you love him

without yet looking upon him 

but                having faith you rejoice 
with a joy 

[that is] inexpressible and full of 
glory

9 attaining the goal of your faith: the 
salvation of souls;

V

7 so that the tested [character] of your 
faith

    may be more precious than gold 
tested by fire which perishes  

    may be shown [to be] a subject of 
praise and glory and honour in the 
revelation of Jesus Christ;

8 without seeing him you love him

without yet looking upon him

S

6 You will rejoice for ever, even if 
now you are afflicted for a little 
time by the various trials that pass 
over you; 

7 so that the tested [character] of 
your faith may be shown [to be] 
more precious than gold which 
perishes but is tested by fire

for glory and honour and praise in 
the revelation of Jesus Christ;

8 without seeing him you love 
him

om.

9 attaining the reward of your 
faith: the life of your 
   souls

S and

1 Peter 1:6-9
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3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ

who according to his great mercy has begotten us anew to a living hope

by the resurrection of Jesus Christ from the dead,

4 to an inheritance [that is] undecaying, unstained, unfading, 

which is kept in the heavens                         for you 

5 [who are] fortified by the power of God through faith 

[and] to a salvation                    [that is] ready  to be revealed at the last moment 

1 Peter 1:3-5

S in heaven 

Sa life

V in you

S a hope of life



  

Elements of Interpretation

 ___________________________________________Text___________________________________________
Text

3 us om.: P72; you: gr mss
   S hope of life (also some gr and lat mss and all the sy and bo versions, JEROME, AUGUSTINE, CASSIAN) *dev
4 S in heaven  (also a) *voc
   V in you: *gra; for us: TR 
5 of God om.: P72; of the Spirit or of the love (‘of God) add : gr mss
   S a life interprets ‘a salvation’ *tex 10

 

Literary Devices
3-12 Division The introduction (prooimion) of the letter is a single sentence articulated in Gr by a series of relative clauses 
marking three principal sections: 3-5; 6-9; 10-12, with subdivisions at v. 8 and 12. The language is elevated and rhythmical, 
the style dense, at once repetitive and synthetic, p.h. of liturgical origin.
3-5 To Triple Anaphora of eis  *interp. 
3 Blessed… Variation →Letters The thanks and good wishes that follow the address and greeting are transformed here into 
benediction and thanksgiving addressed to God. The biblical benediction is illustrated by Gn 14:20: ‘and blessed be the God 
Most-High who… »; now blessing of ‘the God and Father of our Lord Jesus Christ who… »  (thus already CALVI N) *intr 
*interp *jew *chr. 

_________________________________________Contexts________________________________________
________________________________________Reception_______________________________________

3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ

who according to his great mercy has begotten us anew to a living hope

by the resurrection of Jesus Christ from the dead,

4 to an inheritance [that is] undecaying, unstained, unfading, 

which is kept in the heavens                         for you 

5 [who are] fortified by the power of God through faith 

[and] to a salvation                    [that is] ready  to be revealed at the last moment 

1 Peter 1:3-5

Sin heaven 

Sa life

V in you

S a hope of life

living hope Hypallage Understand ‘hope of life’ *tex.



  

Elements of Interpretation

 

______________________________________________Text___________________________________________
Text

3 om. us: P72; you: gr mss
   S hope of life (also some gr and lat mss and all the sy and bo versions, Jerome, Augustine, Cassian): *dev
4 S in heaven  (also a): *voc
   V in you: *gra; for us: TR 
5 om. of God: P72; add of the Spirit or of the love (‘of God): gr mss
   S a life interprets ‘a salvation’: *tex 10

Vocabulary
3 begotten anew (litt. rebegotten (anagennêsas) Term proper to 1P (also v. 23); cf. ‘born from on high’ (genêthê anôthen): Jn 3:3-5; ‘born of God’ (ek Theou egennêthêsan): Jn 1:13; cf. 1 
Jn 2:29; ‘regeneration’   (palingennesia): Mt 19:28; Tt 3:5 (‘bath of regeneration’); ‘new creation’ (kainê ktisis): 2Co 5:17; Ga 6:15 *chr.
4 undecaying, unstained, unfading Terms in triad, cf. v. 2 and Jc 1:2-4. In Gr, three verbal adjectives with the same formation, with a- privative, whence a deliberate alliteration; 
cf.  Gn 1:2 LXX.
the heavens Pl., meaning  the heavenly spheres (with angels, cf. v. 12). Further on (12 and 3:22), the sing. refers to the residence of God: *tex.

Grammar
 4 kept in the heavens in you (V) The preposition eis in koinè Gr can have the sense of ‘in’ or of ‘towards, for’; vg helps to grasp the way in which the text was understood in antiquity: 
*tex.

Literary Devices
3-12 Division The introduction (prooimion) of the letter is a single sentence articulated in Gr by a series of relative clauses marking three principal sections: 3-5; 6-9; 10-12, with 
subdivisions at v. 8 and 12. The language is elevated and rhythmical, the style dense, at once repetitive and synthetic, p.h. of liturgical origin.
3-5 To Triple Anaphora of eis: *interp. 
3 Blessed… Variation →Letters The thanks and good wishes that follow the address and greeting are transformed here into benediction and thanksgiving addressed to God. The biblical 
benediction is illustrated by Gn 14:20: ‘and blessed be the God Most-High who… »; now blessing of ‘the God and Father of our Lord Jesus Christ who… »   (thus already Calvin): 
   living hope Hypallage: Understand ‘hope of life’: *tex.

Literary Forms

____________________________________________Contexts________________________________________
 History and Geography

.
Contemporary Cultures

 Ancient Texts  

____________________________________________Reception_______________________________________
Synoptic Reading / Comparison of Versions (O.T.)

Biblical Intertextuality

Peritestamental Literature

* intr; * interp; * jew; * chr.



  

3 Blessed…variation         The thanks and good 
wishes that follow the address and greeting are 
transformed here into benediction and 
thanksgiving addressed to God. The biblical 
benediction is illustrated by Gn 14:20: ‘and 
blessed be the God Most High who…’; here 
blessing of ‘the God and Father of our Lord Jesus 
Christ who…’ (thus already CALVIN)

living hope hypallage Understand ‘hope of life’ *tex

*intr *interp
*jew *chr

→letters



  

___________________________________________Text___________________________________________
Text

3 om. us: P72; you: gr mss
   S hope of life (also some gr and lat mss and all the sy and bo versions, Jerome, Augustine, Cassian) *dev
4 S in heaven  (also a) *voc
   V in you: *gra; for us: TR 
5 om. of God: P72; add of the Spirit or of the love (‘of God): gr mss
   S a life interprets ‘a salvation’ *tex 10

Vocabulary
3 begotten anew (litt. rebegotten (anagennêsas) Term proper to 1P (also v. 23); cf. ‘born from on high’ (genêthê anôthen): Jn 3:3-5; ‘born of God’ (ek Theou egennêthêsan): Jn 1:13; cf. 1 Jn 2:29; ‘regeneration’   
(palingennesia): Mt 19:28; Tt 3:5 (‘bath of regeneration’); ‘new creation’ (kainê ktisis): 2Co 5:17; Ga 6:15 *chr.
4 undecaying, unstained, unfading Terms in triad, cf. v. 2 and Jc 1:2-4. In Gr, three verbal adjectives with the same formation, with a- privative, whence a deliberate alliteration; cf.  Gn 1:2 LXX.
the heavens Pl., meaning  the heavenly spheres (with angels, cf. v. 12). Further on (12 and 3:22), the sing. refers to the residence of God * tex.

Grammar
 4 kept in the heavens in you (V) The preposition eis in koinè Gr can have the sense of ‘in’ or of ‘towards, for’; vg helps to grasp the way in which the text was understood in antiquity * tex.

Literary Devices
3-12 Division The introduction (prooimion) of the letter is a single sentence articulated in Gr by a series of relative clauses marking three principal sections: 3-5; 6-9; 10-12, with subdivisions at v. 8 and 12. The 
language is elevated and rhythmical, the style dense, at once repetitive and synthetic, p.h. of liturgical origin.
3-5 To Triple Anaphora of eis *interp. 
3 Blessed… Variation →Letters The thanks and good wishes that follow the address and greeting are transformed here into benediction and thanksgiving addressed to God. The biblical benediction is illustrated by 
Gn 14:20: ‘and blessed be the God Most-High who… »; now blessing of ‘the God and Father of our Lord Jesus Christ who… »   (thus already CALVIN).
   living hope Hypallage: Understand ‘hope of life’ *tex.

_________________________________________Contexts________________________________________
 History and Geography

5 Fortified The term employed in Gr calls to mind the fortifications dotted through the rural 
zones (Pontus, Cappadocia, Galatia, cf. STRABO, Geography 12.3.28, 12.2.6, 12.5.2) *v.1. 
The image of the protective rampart is found in Nehemiah (2:17); also Ps 18:3.

Ancient Cultures
 Ancient Texts  

Peritestamental Literature

3-5 Cf. 1QH 3:19-23: “I thank Thee, O Lord / For Thou hast redeemed my soul from the Pit / 
And from the hell of Abaddon / Thou hast raised me up to everlasting height.
I walk on limitless level ground,/ And I know where is hope for him/ Whom Thou hast shaped 
from dust/ For the everlasting Council.
Thou hast cleansed a perverse spirit of great sin / That it may stand with the host of the Holy 
Ones, / And that it may enter into community / With the congregation of the Sons of Heaven. / 
Thou hast allotted to man an everlasting destiny / Amidst the spirits of knowledge, / That he 
may praise The Name in a common rejoicing / And recount all Thy marvels before all Thy 
works”.



  

_______________________________________Reception______________________________________
Synoptic Reading / Comparison of Versions (O.T.)

Biblical Intertextuality
Jewish Traditions 

3-12 Cf. the Eighteen Benedictions or Amidah, the prayer par excellence 
that the observant Jew recites thrice daily: “Blessed art Thou, Lord, our 
God, and God of our fathers, God of Abraham, God of Isaac and God of 
Jacob, the great God, mighty and to be feared, God Most High, who 
lavishest goodness and createst all things, who art mindful of the good 
works of the fathers, who wilt raise up a Redeemer for the sons of their 
sons, out of regard for His Name, out of love.” 

Christian Traditions
3-5 Patristic survey (ACCS 11:68) :‘Christ rises again in us according to our faith, just as earlier he died in us because of our unbelief’  
(CLEMENT OF ALEXANDRIA, Adumbrations). ‘This is a living hope in an incorruptible inheritance’ (pseudo-) Oecumenius, Commentary). 
‘His mercy is great enough to be able to forgive every sin…’ (HILARY OF ARLES, Introductory Commentary). ‘When God is the giver, the 
things given are both better and certain to materialize’ (ANDREAS, Catena)… It is an inheritance foreknown (ORIGEN, Catena), a blessing that 
is infinite (HILARY OF ARLES), incorruptible and never fading (DIDYMUS THE BLIND, Commentary). The blessed never grow tired of it 
(BEDE, Commentary). 
3-4 (pseudo-)OECUMENIUS, (Commentary): ‘What exactly are the blessings which God has given us in Christ? First, there is hope, not the kind 
of hope which he gave to Moses, that the people would inherit a promised land in Canaan, for that hope was temporal and corruptible. Rather, God 
gave us a living hope, which has come from the resurrection of Christ. Because of that, he has given all those who believe in Jesus the same 
resurrection, There is a living hope and an incorruptible inheritance, not stored up here on earth but in heaven, which is much greater.’ 
3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ who … CALVIN, Commentary: For, as formerly, by calling himself the God of 
Abraham, he designed to mark the difference between him and all fictitious gods; so after he has manifested himself in his own Son, his will is, 
not to be known otherwise than in him: *interp.
Begotten anew For JUSTIN, 1 Apology 61 baptism is a new birth: *voc.

Liturgies
Arts 

Theologies



  

Christian Traditions

3-5 Patristic survey (ACCS 11:68) ‘Christ rises again in us according to our faith, just 
as earlier he died in us because of our unbelief’ (CLEMENT OF ALEXANDRIA, 
Adumbrations). ‘This is a living hope in an incorruptible inheritance’ Ps.-
OECUMENIUS, Commentary). ‘His mercy is great enough to be able to forgive 
every sin…’ (HILARY OF ARLES, Introductory Commentary). ‘When God is the 
giver, the things given are both better and certain to materialize’ (ANDREAS, 
Catena)… It is an inheritance foreknown (ORIGEN, Catena), a blessing that is 
infinite (HILARY OF ARLES), incorruptible and never fading (DIDYMUS THE 
BLIND, Commentary). The blessed never grow tired of it (BEDE, Commentary). 

3-4 Ps.-OECUMENIUS, (Commentary): ‘What exactly are the blessings which God 
has given us in Christ? First, there is hope, not the kind of hope which he gave to 
Moses, that the people would inherit a promised land in Canaan, for that hope was 
temporal and corruptible. Rather, God gave us a living hope, which has come from 
the resurrection of Christ. Because of that, he has given all those who believe in 
Jesus the same resurrection, There is a living hope and an incorruptible 
inheritance, not stored up here on earth but in heaven, which is much greater.’ 

3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ who … CALVIN, Commentary: For, 
as formerly, by calling himself the God of Abraham, he designed to mark the 
difference between him and all fictitious gods; so after he has manifested himself 
in his own Son, his will is, not to be known otherwise than in him *interp.

Begotten anew For JUSTIN, 1 Apology 61 baptism is a new birth *voc.



  

   3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus 
Christ who … CALVIN, Commentary: ‘For, as 
formerly, by calling himself the God of Abraham, 
he designed to mark the difference between him 
and all fictitious gods; so after he has manifested 
himself in his own Son, his will is, not to be 
known otherwise than in him’ *interp.



  

_______________________________________Reception______________________________________
Synoptic Reading / Comparison of Versions (O.T.)

Biblical Intertextuality
Jewish Traditions 

3-12 Cf. the Eighteen Benedictions or Amidah, the prayer par excellence that the observant Jew recites thrice daily: “Blessed art Thou, Lord, our God, and God 
of our fathers, God of Abraham, God of Isaac and God of Jacob, the great God, mighty and to be feared, God Most High, who lavishest goodness and createst 
all things, who art mindful of the good works of the fathers, who wilt raise up a Redeemer for the sons of their sons, out of regard for His Name, out of love.”  

Christian Traditions
3-5 Patristic survey (ACCS 11:68) :‘Christ rises again in us according to our faith, just as earlier he died in us because of our unbelief’  (CLEMENT OF 
ALEXANDRIA, Adumbrations). ‘This is a living hope in an incorruptible inheritance’ (pseudo-) Oecumenius, Commentary). ‘His mercy is great enough to be 
able to forgive every sin…’ (HILARY OF ARLES, Introductory Commentary). ‘When God is the giver, the things given are both better and certain to 
materialize’ (ANDREAS, Catena)… It is an inheritance foreknown (ORIGEN, Catena), a blessing that is infinite (HILARY OF ARLES), incorruptible and 
never fading (DIDYMUS THE BLIND, Commentary). The blessed never grow tired of it (BEDE, Commentary). 
3-4 (pseudo-)OECUMENIUS, (Commentary): ‘What exactly are the blessings which God has given us in Christ? First, there is hope, not the kind of hope 
which he gave to Moses, that the people would inherit a promised land in Canaan, for that hope was temporal and corruptible. Rather, God gave us a living 
hope, which has come from the resurrection of Christ. Because of that, he has given all those who believe in Jesus the same resurrection, There is a living hope 
and an incorruptible inheritance, not stored up here on earth but in heaven, which is much greater.’ 
3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ who … CALVIN, Commentary: For, as formerly, by calling himself the God of Abraham, he 
designed to mark the difference between him and all fictitious gods; so after he has manifested himself in his own Son, his will is, not to be known otherwise 
than in him: *interp. Begotten anew For JUSTIN, 1 Apology 61 baptism is a new birth *voc.

Liturgies
Arts 

4 undecaying, unstained, unfading Literature J.R.R. TOLKIEN, about an earthly 
paradise: ‘[Frodo] saw no colour but those he knew, gold and white and blue and green, 
but they were fresh and poignant, as if he had at that moment first perceived them and 
made for them names new and wonderful. In winter here no heart could mourn for 
summer or for spring. No blemish or sickness or deformity could be seen in anything 
that grew upon the earth. On the land of Lórien there was no stain… [He] felt that he 
was in a timeless land that did not fade or change or fall into forgetfulness’ (The Lord 
of the Rings 2,6).

Theologies



  

Elements of Interpretation

3-5 The Father of Jesus Christ is blessed for what he has done in us through him *dev *jew *chr 
He has begotten us anew to a hope, to an inheritance and to salvation *dev.
3 hope by the resurrection… The resurrection of Jesus is the motive of our hope, 1 Co 15:14; the 
pagans are ‘without hope and without God in the world’ (Ep 2:12).
4 inheritance The term designates the Promised Land in the OT (opposite to the diaspora); it is no 
longer territorial, but heavenly (the fruits are different): the new people becomes a ‘spiritual 
edifice’ (2:5) *ptes.
unstained According to the Law, impurity, linked to death, contaminates, whereas purity, 
representing life, is inert and does not spread, whence the need to ‘separate’ them. The 
resurrection announces and realises a turn-about: if life has vanquished death, then purity has 
submerged impurity. The new Creation is based on communion and no longer on ‘separation’ 
(Gn 1).
5 at the last moment The term kairos designates a particular moment. The last period of history, 
already begun, will finish with the manifestation (7:13; 4:13; 5:1; 1 Co 1:7s) or parousia 
(presence) (Mc 1:15; Jc 5:8) of Christ. 

___________________________________________Text___________________________________________

3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ

who according to his great mercy has begotten us anew to a living hope

by the resurrection of Jesus Christ from the dead,

4 to an inheritance [that is] undecaying, unstained, unfading, 

which is kept in the heavens                         for you 

5 [who are] fortified by the power of God through faith 

[and] to a salvation                    [that is] ready  to be revealed at the last moment 

1 Peter 1,3-5

Sin heaven 

Sa life

V in you

S a hope of life

2Co 1:3; Ep 1:3

(great mercy) Ps 51:3; Si 16:12; Ep 2:4; (begotten anew) 1P 1:23; Jn 3:5; 
Tt 3:5; 1Jn 2:29; 3:9; (hope) Col 1:5

Rm 1:4; 6:4 

(inheritance) Ga 3:18; Col 3:24; He 9:15; (undecaying)1P 1:23; 3:4; 
Wi 12:1; 18:4; (unstained) Wi 4:2; (unfading) Wi 6:12. 

 Mt 6:19-20; Ep 1:18s; Col 1:5.12

1Co 2:5

1P 1:20; 1Jn 3:2
_______________________

 Benediction (Blessing)
  Inheritance  



  

2C o 1:3; E p 1:3
(great mercy) Ps 51:3; S i 16:12; E p 2:4; 
(begotten anew) 1P 1:23; Jn 3:5; T t 3:5; 1Jn 2:29; 3:9; 
(hope) C ol 1:5; R m 1:4; 6:4  
(inheritance) G a 3:18; C ol 3:24; He 9:15; 
(undecaying) 1P 1:23; 3:4; Wi 12:1; 18:4; (unstained) Wi 
4:2; (unfading) Wi 6:12
Mt 6:19-20p; E p 1:18s; C ol 1:5.12
1C o 2:5
1P 1:20; 1Jn 3:2
_______________________

Benediction (Blessing) 
Inheritance  



  

Elements of Interpretation
3-5 The Father of Jesus Christ is blessed for what he has done in us through him *dev 
*jew *chr. He has begotten us anew to a hope, to an inheritance and to salvation. 
3 hope by the resurrection… The resurrection of Jesus is the motive of our hope, cf. 1Co 15:14; 
the pagans are ‘without hope and without God in the world’ (cf. Ep 2:12).
4 inheritance The term designates the Promised Land in the OT (opposite to the diaspora); 
it is no longer territorial, but heavenly (the fruits are different): the new people becomes 
a ‘spiritual edifice’ (2:5) *ptes. 
unstained According to the Law, impurity, linked to death, contaminates, whereas purity, 
representing life, is inert and does not spread, whence the need to ‘separate’ them. The 
resurrection announces and realizes a turn-about: if life has vanquished death, then purity 
has submerged impurity. The new Creation is based on communion and no longer on 
‘separation’ (cf. Gn 1).
5 at the last moment The term kairos designates a particular moment. The last period of 
history, already begun, will finish with the manifestation (7.13; 4:13; 5:1; 1Co 1:7s) or 
parousia (presence) (Mc 1:15; Jc 5:8) of Christ..

_________________Reception________________
Jewish Traditions 

3-12 Cf. the Eighteen Benedictions or Amidah, the prayer par excellence that the observant 
Jew recites thrice daily: “Blessed art Thou, Lord, our God, and God of our fathers, God 
of Abraham, God of Isaac and God of Jacob, the great God, mighty and to be feared, 
God Most High, who lavishest goodness and createst all things, who art mindful of the 
good works of the fathers, who wilt raise up a Redeemer for the sons of their sons, out of 
regard for His Name, out of love”.

Christian Traditions
3-5 Patristic survey (ACCS 11:68)‘Christ rises again in us according to our faith, just as 
earlier he died in us because of our unbelief’ (Clement of Alexandria, Adumbrations). 
‘This is a living hope in an incorruptible inheritance’ (Ps.-OECUMENIUS, 
Commentary). ‘His mercy is great enough to be able to forgive every sin…’ (HILARY 
OF ARLES, Introductory Commentary). ‘When God is the giver, the things given are 
both better and certain to materialize’ (ANDREAS, Catena)… It is an inheritance 
foreknown (ORIGEN, Catena), a blessing that is infinite (Hilary of Arles), incorruptible 
and never fading (DIODYMUS THE BLIND, Commentary). The blessed never grow 
tired of it (BEDE, Commentary).  
3-4 Ps-OECUMENIUS, (Commentary): ‘What exactly are the blessings which God has 
given us in Christ? First, there is hope, not the kind of hope which he gave to Moses, that 
the people would inherit a promised land in Canaan, for that hope was temporal and 
corruptible. Rather, God gave us a living hope, which has come from the resurrection of 
Christ. Because of that, he has given all those who believe in Jesus the same 
resurrection, There is a living hope and an incorruptible inheritance, not stored up here 
on earth but in heaven, which is much greater.’ 
3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ who … CALVIN, Commentary: For, as 
formerly, by calling himself the God of Abraham, he designed to mark the difference 
between him and all fictitious gods; so after he has manifested himself in his own Son, 
his will is, not to be known otherwise than in him: *interp.
Begotten anew For JUSTIN, 1 Apology 61 baptism is a new birth: *voc.

Arts
4 undecaying, unstained, unfading Literature J.R.R. TOLKIEN, about an earthly paradise: « [Frodo] 
saw no colour but those he knew, gold and white and blue and green, but they were fresh 
and poignant, as if he had at that moment first perceived them and made for them names 
new and wonderful. In winter here no heart could mourn for summer or for spring. No 
blemish or sickness or deformity could be seen in anything that grew upon the earth. On 
the land of Lórien there was no stain… [He] felt that he was in a timeless land that did 
not fade or change or fall into forgetfulness (The Lord of the Rings 2,6).

__________________________Text___________________________
3 om. us: P72; you: gr mss. S hope of life (also some gr and lat mss and all the sy and bo versions, Jerome, Augustine, 
Cassian): *dev.~ 4 S in heaven  (also a): *voc. vg in you: *gra; tr for us. ~  5 om. of God: P72; add “of the Spirit” or “of the love 
(‘of God’):” gr mss. S a life interprets ‘a salvation’ *tex 10. 

Vocabulary
3 begotten anew (litt. rebegotten (anagennêsas) Term proper to 1P (also v. 23); cf. ‘born from on high’ (genêthê anôthen): Jn 
3:3-5; ‘born of God’ (ek Theou egennêthêsan): Jn 1:13; cf. 1 Jn 2:29; ‘regeneration’ (palingennesia): Mt 19:28; Tt 3:5 (‘bath 
of regeneration’); ‘new creation’ (kainê ktisis): 2Co 5:17; Ga 6:15: *chr. ~  4 undecaying, unstained, unfading Terms in triad, cf. v. 
2 and Jc 1:2-4. In Gr, three verbal adjectives with the same formation, with a- privative, whence a deliberate alliteration; cf.  
Gn 1:2 LXX. the heavens Pl., meaning  the heavenly spheres (with angels, cf. v. 12). Further on (12 and 3:22), sg. ‘heaven’ 
refers to the residence of God: *tex.

Grammar
4 kept in the heavens in you (V) The preposition eis in koinè Gr can have the sense of ‘in’ or of ‘towards, for’; V helps to grasp the 
way in which the text was understood in antiquity: *tex.

Literary Devices
3-12 Division The introduction (prooimion) of the letter is a single sentence articulated in Gr by a series of relative clauses 
marking three principal sections: 3-5; 6-9; 10-12, with subdivisions at v. 8 and 12. The language is elevated and rhythmical, 
the style dense, at once repetitive and synthetic, p.h. of liturgical origin. ~ 3-5 To Triple Anaphora of eis *interp. ~ 3 Blessed… 
Variation →Letters The thanks and good wishes that follow the address and greeting are transformed here into benediction and 
thanksgiving addressed to God. The biblical benediction is illustrated by Gn 14:20: ‘and blessed be the God Most-High 
who… »; now blessing of ‘the God and Father of our Lord Jesus Christ who… »   (thus already Calvin) *intr *interp *jew 
*chr. living hope Hypallage: Understand ‘hope of life’: *tex.

________________________Contexts________________________
History and Geography

5 Fortified The term employed in Gr calls to mind the fortifications dotted through the rural zones 
(Pontus, Cappadocia, Galatia, cf. Strabo, Geography 12.3.28, 12.2.6, 12.5.2) *v. 1. The image of 
the protective rampart is found in Nehemiah (2:17); also Ps 18:3.

Peritestamental Literature
3-5 Cf. 1QH 3,19-23: I thank Thee, O Lord / For Thou hast redeemed my soul from the Pit / And 
from the hell of Abaddon / Thou hast raised me up to everlasting height.I walk on limitless level 
ground,/ And I know where is hope for him/ Whom Thou hast shaped from dust/ For the 
everlasting Council.Thou hast cleansed a perverse spirit of great sin / That it may stand with the 
host of the Holy Ones, / And that it may enter into community / With the congregation of the 
Sons of Heaven. / Thou hast allotted to man an everlasting destiny / Amidst the spirits of 
knowledge, / That he may praise The Name in a common rejoicing / And recount all Thy marvels 
before all Thy works.
4 inheritance The non-terrestrial inheritance is eschatological; this theme, constant in the NT, figures 
also in Dn 12:13 ; Psalms of Solomon 14,17 ; 1 QS 11:7.

FIRST EPISTLE OF SAINT PETER                                                                                                             1 3-5

2C o 1:3; E p 1:3(great 
mercy) P s 51:3; 
S i 16:12; E p 2:4; 

(begotten anew) 1P 
1:23; Jn 3:5; T t 3:5; 

1Jn 2:29; 3:9; (hope) 
C ol 1:5; R m 1:4; 6:4 

(inheritance) G a 
3:18; C ol 3:24; He 

9:15; (undecaying)1P  
1:23; 3:4; Wi 12:1; 

18:4; (unstained) Wi 
4:2; (unfading) Wi 

6:12.  Mt 6:19-20p; 
E p 1:18s; C ol 1:5.12; 

1C o 2:5 

Benediction 
(Blessing)

Inheritance

3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ

who according to his great mercy has begotten us anew to a living 
hope

by the resurrection of Jesus Christ from the dead,

4 to an inheritance [that is] undecaying, unstained, unfading, 

which is kept in the heavens syp in heaven for you

5 [who are] fortified by the power of God through faith 

[and] to a salvation               [that is] ready  to be revealed at the last 
moment 

Sa hope of life

Sa life

Vin you



  

Literary devices
3 Blessed… Variation →Letters The thanks and 
good wishes that follow the address and greeting 
are transformed here into benediction and 
thanksgiving addressed to God. The biblical 
benediction is illustrated by Gn 14:20: ‘and 
blessed be the God Most-High who… ’; now 
blessing of ‘the God and Father of our Lord Jesus 
Christ who… ’ (thus already Calvin) *intr *jew 
*chr *interp

Introduction

3-12 Cf. the Eighteen Benedictions or Amidah, the prayer par excellence that the 
observant Jew recites thrice daily: “Blessed art Thou, Lord, our God, and God of our 
fathers, God of Abraham, God of Isaac and God of Jacob, the great God, mighty and to 
be feared, God Most High, who lavishest goodness and createst all things, who art 
mindful of the good works of the fathers, who wilt raise up a Redeemer for the sons of 
their sons, out of regard for His Name, out of love”.

3 Blessed [be] the God and Father of our Lord Jesus Christ who … CALVIN, 
Commentary: For, as formerly, by calling himself the God of Abraham, he designed to 
mark the difference between him and all fictitious gods; so after he has manifested 
himself in his own Son, his will is, not to be known otherwise than in him: *interp.

3-5 The Father of 
Jesus Christ is 
blessed for what he 
has done in us 
through him *dev 
*jew *chr. He has 
begotten us anew to 
a hope, to an 
inheritance and to 
salvation. 
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La Genèse  (A. Wénin)

Exodus
Le Lévitique (D. Luciani)
Numbers 
(with H. Rouillard, collaborating)
Deutéronome (H.-U. Steymans)
Livre de Josué  (G. Napolé)

Judges
Ruth 
Samuel
Kings
Chronicles 
Esdras (É. Nodet)
Néhémie (É. Nodet)
Tobie (M.-F. Baslez)
Judith (M.-F. Baslez)
Esther (M.-F. Baslez)
1 Maccabées (É. Nodet)
2 Maccabées (É. Nodet)
Job (H. Tremblay

Psalms
Proverbs
Ecclesiastes (Qoheleth)
Cantique des Cantiques (J.-M. Auwers / J.-E. De 
Ena)

Wisdom of Solomon

Ecclésiastique (M. Gilbert / F. Mies)

Isaiah
Jeremiah
Lamentations
Baruch
Ezekiel
Daniel
Hosea 
Joel
Amos
Obadiah
Jonas (C. Lichtert)

Micah
Nahum
Habakkuk
Zephaniah
Haggai
Zacharie (A. Serandour)

Malachi



  

L’Évangile selon St Matthieu (O.-T. Venard)

Mark
Luke
John 

Acts
Romans
1 Corinthians 
Deuxième épître aux Corinthiens (Cl. Tassin)
Épître aux Galates (E. Aguilar)

Ephesians
Épître aux Philippiens (J.-B. Edart)

Colossians
Première épître aux Thessaloniciens 
& Deuxième épître aux Thessaloniciens 
(H. Cousin / J.-M. Poffet)
Première épître à Timothée 
& Deuxième épître à Timothée 
(M. Gourgues)

Titus 
Épître à Philémon (R. Burnet)
Épître aux Hébreux (P. Garuti)

James
Première épître de saint Pierre (J.Taylor)

2 Peter
1 John
2 John
3 John
Épître de saint Jude (R. Burnet)
L’Apocalypse (Ch. Rico / T. Vittoria)
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